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En ce dimanche de la Parole de Dieu, prenons conscience que Dieu 
nous parle, Dieu s’adresse à l’humanité, à chacun d’entre nous. 
Après avoir parlé, par la loi et les prophètes, au peuple qu’Il s’était 
choisi, Dieu nous a parlé une fois pour toutes par son Fils Jésus, 
et cette Parole est toujours actuelle pour ceux qui l’écoutent avec 
foi ; elle s’adresse à nous aujourd’hui : « aujourd’hui s’accomplit 
ce passage de l’Écriture que vous venez d’entendre ». Cette Pa-
role vivante et agissante nous a été transmise par ceux qui ont 
entendu, vu, contemplé, touché le Verbe de Vie, Jésus le Christ. Ils 
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nous ont transmis leur expérience de Jésus, ils ont témoigné de 
la rencontre transformante qu’ils ont faite de Lui, le Fils de Dieu, 
pour que nous aussi nous soyons introduits, par la foi et le bap-
tême, dans l’Alliance nouvelle et éternelle et devenions des fils et 
des filles de Dieu. Les disciples de Jésus, après son Ascension au 
ciel, et à partir de la Pentecôte, ont commencé à transmettre la Pa-
role de Dieu, c’est-à-dire tout ce qui concerne Jésus : ce qu’Il avait 
vécu, ce qu’Il avait fait, ce qu’Il avait dit, et en particulier sa mort 
et sa résurrection. Pour ne rien perdre de cette Bonne Nouvelle, 
ils ont mis par écrit l’essentiel de leur expérience de Jésus mort 
et ressuscité. Le reste se transmettait oralement, et dans un art de 
vivre à l’imitation du Christ, et aussi dans les rites liturgiques ac-
complis en mémoire de Lui.

Ces écrits, que nous appelons les évangiles, s’inscrivent dans la 
continuité avec les paroles adressées au peuple juif et mises par 
écrit, ce que nous appelons l’Ancien Testament. Les Saintes Écri-
tures de l’Ancien et du Nouveau Testaments sont la norme de la 
foi du peuple chrétien. Elles nous transmettent, sous différents 
genres littéraires et à travers des époques différentes, la Parole vi-
vante de Dieu. Quand ces textes sont lus en assemblée, c’est vrai-
ment Dieu qui nous parle. Il veut toucher les cœurs, les ouvrir à sa 
lumière et à son amour pour nous sauver, c’est-à-dire pour nous 
libérer de tout ce qui nous maintient dans l’esclavage, à commen-
cer par le péché. « Dieu a tellement aimé le monde qu’Il a donné 
son Fils unique, afin que quiconque croit en lui ne se perde pas 
mais obtienne la vie éternelle » (Jean 3, 16). Dieu a donné sa Pa-
role et Il attend en retour que nous Lui donnions notre parole, pour 
que véritablement l’Alliance éternelle soit scellée. Jésus, Parole 
vivante de Dieu est aussi l’Homme qui au nom de toute l’humanité 
pécheresse a dit « oui » à Dieu : « me voici, Seigneur, je viens faire 
ta volonté ». Ce qui nous constitue l’Église du Christ, c’est l’accueil 
de la Parole de Dieu et notre réponse à Dieu par le Christ.
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Ce qui donc est premier dans la vie chrétienne est l’écoute de Dieu. 
Écouter Dieu permet de Le connaître, de voir et de contempler 
d’un regard de foi toute la réalité, de discerner, d’agir en répon-
dant par un acte de foi et en mettant en pratique la Parole, pour 
qu’Elle s’accomplisse ici et maintenant. Ce qui est premier dans la 
vie chrétienne, c’est de permettre au Christ d’actualiser la Parole 
dans nos cœurs et dans nos vies : la Parole de Dieu met nos vies 
dans la lumière de Dieu pour les purifier, les vivifier, les sanctifier. 
Elle fait de ceux qui l’écoutent avec foi de véritables disciples, et 
même plus que cela, elle fait d’eux des témoins de Dieu, des dis-
ciples missionnaires chargés de transmettre la Bonne Nouvelle du 
salut en Jésus-Christ. Dieu nous confie sa Parole pour la porter au 
monde. Chaque baptisé qui vit sa foi, chaque communauté chré-
tienne est une expression de la Parole de Dieu, une parole de Dieu.

Pourquoi ne sommes-nous pas audibles ni crédibles dans le monde 
actuel ? N’est-ce pas parce que nous n’avons pas écouté Dieu, 
parce que nous nous sommes éloignés de l’Évangile ? La démarche 
synodale voulu par le pape François n’a d’autre but que d’écouter 
Dieu ensemble, pour discerner ce qu’Il veut pour l’Église dans les 
temps actuels. Il ne s’agit pas de faire passer nos idées, mais de 
nous mettre ensemble à l’écoute de Dieu, après avoir invoqué l’Es-
prit saint qui nous conduit à la vérité tout entière. Alors chacun 
peut exprimer avec humilité ce qu’il lui semble avoir entendu de 
Dieu, pour un discernement communautaire. Seul le Christ peut 
nous dire ce qu’Il attend de l’Église aujourd’hui, c’est pourquoi il 
nous faut sans cesse revenir à Lui, par une conversion qui n’est 
jamais finie. Dans les tempêtes actuelles, c’est Lui notre rocher, 
c’est Lui notre boussole, c’est Lui notre avenir. « Tous avaient les 
yeux fixés sur Lui », nous dit l’évangile de ce jour. Notre objectif, le 
but de la traversée, ne se trouve pas en arrière, ni dans l’esprit du 
monde, mais dans une fidélité inébranlable au Christ dans l’Église.
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Je vous aurai beaucoup encouragé, durant ces quinze années et 
quelques mois comme votre évêque, à vous mettre à l’écoute de la 
Parole de Dieu et à la partager fraternellement. Elle est « la force 
de notre foi, la nourriture de notre âme, la source pure et perma-
nente de notre vie spirituelle », selon le Concile Vatican II. Elle 
nous constitue frères et sœurs, Elle nous fait participer plus acti-
vement à l’Eucharistie dominicale, elle nous envoie témoigner par 
notre vie et par nos paroles. Le renouveau de l’Église est là, dans 
une écoute renouvelée, dans la communion fraternelle où chacun 
trouve sa juste place, celle que le Seigneur lui assigne, une com-
munion fraternelle dans laquelle les plus petits se sentent chez 
eux. Le renouveau est encore dans une participation active à l’Eu-
charistie. Il est dans un amour réel de nos contemporains qui nous 
fait aller à leur rencontre pour leur témoigner de Celui qui donne 
sens à toute vie humaine et à toute la Création. C’est dans ces do-
maines que nous sommes appelés à mettre nos énergies et non 
dans des querelles stériles.

Jésus, notre unique Pasteur, n’abandonne pas l’Église de Gre-
noble-Vienne, durant la vacance du siège épiscopal. Suivez-Le 
avec confiance !
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